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«  Hosanna ... » 

 Le St Père François a évoqué 
dernièrement les épaisses ténèbres qui se 
sont emparées de nos vies en remplissant 
tout d’un silence assourdissant et d’un vide 
désolant, qui paralyse tout sur son passage. 
. et en ce dimanche des Rameaux, à cause 
de la pandémie nous ne pouvons pas nous 
rassembler dans notre Basilique. Pour 
autant chacun est invité à rester chez lui. 
Mais cela ne doit pas nous empêcher de 
célébrer en communion spirituelle le jour du 
Seigneur. Nous pourrons suivre la messe à la 
télévision, ou encore sur un site Internet 
celui de NDL en particulier. Nous aurons notre rameau en main pour ceux qui en ont dans leur 
jardin pour accueillir la bénédiction donnée par le célébrant. Puis nous chanterons : « Béni-
soit Celui qui vient au nom du Seigneur ». Ce rameau, nous le mettrons en bonne place pour 
nous rappeler à cette prière. Que ce rameau soit le signe de notre engagement auprès du 
Seigneur. Tout au long de cette semaine sainte, nous sommes invités à plonger avec lui dans 
la prière. En effet Jésus veut nous rejoindre au cœur de notre confinement, au de nos vies. Il 
se présente à nous comme le seul qui peut nous délivrer de toutes  nos angoisses. Lui seul peut 
nous rendre acteurs d’une vie plus humaine et plus solidaire. Son visage n’est pas celui d’un 
homme puissant et fort. C’est celui d’un homme doux et humble. Quelques jours plus tard, ce 
sera celui d’un crucifié. La seule couronne qui sera posée sur la tête de ce roi sera une 
couronne d’épine. Aux yeux du plus grand nombre, sa mort sera considérée comme une 
défaite. En réalité, ce sera une victoire, la victoire de l’amour sur le péché. 

 Nous allons vivre cette semaine sainte en communion avec tous les chrétiens du monde 
entier mais aussi avec tous les malades et ceux qui les soignent. Nous suivrons Jésus sur le 
chemin du Calvaire. Sa mort, le vendredi saint, n’est pas un point final. Elle est un  « passage » 
de ce monde vers le Père. C’est ainsi que Jésus est venu nous ouvrir un chemin d’espérance 
qui permet à toute l’humanité d’entrer dans la gloire du Père. Les uns avec les autres au coeur 
de nos confinements nous chanterons et nous proclamerons : « Souviens-toi de Jésus Christ 
ressuscité d’entre les morts. Il est notre salut, notre gloire éternelle. » 

  + Daniel Houllé, Diacre, 

 



 

La Semaine Sainte commence le dimanche des Rameaux (célébration de l’entrée solennelle 

du Christ à Jérusalem), inclut le jeudi Saint (célébration de l’institution de l’Eucharistie et du 
Sacerdoce par le Christ) et le vendredi Saint (célébration de la Passion du Christ et de sa mort 
sur la croix). Elle s’achève avec la veillée pascale, pendant la nuit du samedi Saint au dimanche 
de Pâques (résurrection du Christ). Le carême est terminé aujourd’hui en ce dimanche des 
rameaux*, ainsi « pendant 40 jours nous avons préparé nos cœurs par la prière, la pénitence 
et le partage » et nous entrons dans la Semaine Sainte. Cette semaine est particulière, elle 
commémore les évènements fondateurs de notre foi. 
En ce Dimanche des rameaux commence la grande Semaine Sainte, durant laquelle nous allons 
méditer, contempler, revivre le Sacrifice de Jésus-Christ, Fils de Dieu. Nous avons fait cela en 
méditant chaque vendredi de ce carême sa Passion et sa Mort à travers le chemin de croix. 
Mais nous revivons cela à chaque Messe, puisqu’il est vrai, la Messe demeure l’offrande du 
Sacrifice Rédempteur et que garder constamment sous les yeux la Passion de Jésus est au cœur 
de la vie chrétienne. « Je n’ai rien voulu savoir, sinon Jésus Christ, et Jésus Christ crucifié. (1 Co 
2.2) » proclamait Saint Paul, c’est donc bien Jésus crucifié que nous célébrons à chaque messe, 
mais c’est aussi Jésus ressuscité autrement dit, à chaque messe est célébrer, parce que rendu 
présent, le Mystère Pascal. 
 
Appliquons-nous donc à la continuelle méditation de la douloureuse Passion de notre Seigneur 
Jésus Christ. Voici les bons fruits qu’elle porte : 
Elle nous affermit dans l’humilité en nous faisant comprendre que sans l’exemple et la grâce 
de Notre Seigneur Jésus-Christ, qui a souffert jusqu’à la mort de la Croix, par amour pour nous, 
nous ne pourrions pas suivre un tel chemin, qui est le seul chemin du salut. 
Elle augmente notre espérance, en nous fait comprendre que Dieu se sert des souffrances de 
cette vie pour nous donner autant d’occasions de mériter, grâce à une patience invincible (2 
Tm 4.7), la gloire éternelle qu’Il veut nous donner dans l’éternité, à l’image de son fils qui, 
après avoir supporté les tourments de cette vie, S’est assis pour toujours à la droite de Son 
Dieu et Père.  
Elle nous conduit à la perfection des vertus qui ne s’acquiert que par un courage redoublé dans 
l’excès des peines, à l’exemple de Jésus-Christ qui est devenu parfait en obéissant jusqu’à la 
mort de la Croix (He 5.8), Lui qui a voulu expier nos vanités par ses humiliations, nos 
désobéissances par sa soumission aux bourreaux, notre avarice par sa nudité, nos plaisirs 
sensuels par sa flagellation, notre orgueil par sa couronne d’épines, nos révoltes par sa 
crucifixion, notre intempérance par le fiel qu’Il goûta, nos détresses par son abandon… 
Elle nous délivre des pièges des démons en nous aidant à nous détourner des fausses 
espérances de ce monde comme aussi ses menaces. 
Elle nous rend forts face aux persécutions que doit inévitablement souffrir tout vrai disciple 
du Christ (2 Tm 3.12). « Songez à Celui qui a enduré de la part des pécheurs une telle 
contradiction afin de ne pas défaillir par lassitude de vos âmes. (He 12.3)». 
 
La Méditation de cette Passion de Dieu pour nous, nous fait entrer, je l’espère dans un grand 
amour de Dieu, amour de reconnaissance. 
 
Se souvenir de tant de tourments endurés à cause de nos péchés nous aidera à ne plus pécher, 



et même à supporter toute peine avec joie. Ainsi pourrons-nous résister au Démon qui 
pervertit si bien les hommes qu’ils en arrivent aujourd’hui à ne plus savoir s’ils sont des 
hommes ou des femmes, ou à croire plaire à Dieu en devenant des assassins, ou à appeler le 
mal bien et le bien mal, ou à inverser toutes les valeurs, … 
 
Le mystère de la Passion de Dieu fait homme est la réponse que Dieu apporte au scandale du 
mal, de la souffrance, et du péché. La Croix de Jésus-Christ est le moyen que Dieu nous donne 
pour quitter ce monde pécheur et trouver enfin le Paradis. A ne pas connaître le vrai Dieu 
révélé par la Croix du Christ, on devient fatalement son ennemi, et l’on se perd soi-même. Tel 
les Hébreux qui, mordus par leurs péchés représentés par des serpents, étaient 
miraculeusement guéris en contemplant le serpent d’airain que Moïse leur présentait en haut 
d’une hampe (Nb 21.8), ainsi la contemplation du Christ devenu péché à cause de nous (2 Co 
5.21) nous donne la vie… A défaut d’entrer par cette porte de la contemplation et de 
l’adoration du Crucifié, à laquelle donne précisément accès la Messe, l’homme reste prisonnier 
du Prince de ce monde. 
En ces temps troublés, sachons regarder le Crucifié et affermir notre foi en Lui. Beaucoup 
d’entre vous sont privés de la communion Eucharistique, cela ne doit pas vous effrayer mais 
bien au contraire vous aider à approfondir ce Mystère si précieux et si grand. C’est lorsque l’on 
est privé de quelque chose que l’on en ressent le plus le besoin. Que ce temps de confinement 
forcé soit profitable à tous pour vivre cette semaine sainte avec foi et ferveur.  
Plus que jamais la Parole du Maître à ses disciples résonne dans notre cœur « voici, l'heure 
vient, et elle est déjà venue, où vous serez dispersés chacun de son côté, et où vous me 
laisserez seul; mais je ne suis pas seul, car le Père est avec moi. 33Je vous ai dit ces choses, afin 
que vous ayez la paix en moi. Vous aurez des tribulations dans le monde ; mais prenez courage, 
j'ai vaincu le monde. » Jn 16,33.  Oui ! courage Il a vaincu le monde ! 

M le curé 
 
 
Les rameaux. 
À Jérusalem, on célébrait dès le IV° siècle l’entrée de Jésus dans la ville. L’Église de Jérusalem 
en 383 invitait les pèlerins à participer à une procession du village de Béthanie à Jérusalem 
"mimant" l’entrée triomphale du Christ à Jérusalem. Egérie qui a été en pèlerinage à 
Jérusalem, raconte la procession des Rameaux "Tous tiennent des branches, les uns des 
branches de palmiers, les autres d’oliviers ; et ainsi on escorte l’évêque à la manière dont le 
Seigneur a été escorté ce jour-là". 
Cette fête des Rameaux venait sans doute de Constantinople. Cet évènement n’a pas donné 
lieu à une des douze grandes fêtes liturgiques orientales et les icônes de l’entrée à Jérusalem 
se sont développées seulement au XVI° et XVII° siècles. 
À Rome, au moins depuis le 6° siècle, le dimanche précédant Pâques était celui de la Passion. 
En occident à partir du IX° siècle, s’est répandue cette fête, avec la procession. On trouve des 
représentations de l’entrée de Jésus à Jérusalem au X° et XI° siècles. 
 
 
*Du mercredi des cendres aux rameaux, il y a 40 jours. Les dimanches ont inclus dans ce temps 
de carême bien que ces jours-là nous ne sommes pas astreint à la pénitence. 



 

QUELQUES INFORMATIONS   
 

 

Comme vous le savez, en raison de l’épidémie de coronavirus, toutes les réunions 

activités et rencontres prévues initialement à la paroisse et plus largement dans le 

diocèse, sont suspendues et ce, pour une durée indéterminée.  
 

Pensez à consulter le site de la paroisse mis à jour régulièrement. 

 

Et le buis béni ?  

Quelques rameaux seront disponibles à la basilique Notre-Dame de Lourdes à partir de 

12h ce dimanche. Ne sortez pas pour ça, mais au détour de votre promenade autorisée. 

Cela dit, le buis béni n’est pas magique !  L’essentiel est d’accueillir le Christ chez nous. 

Alors, mettez en valeur la croix du Christ dans votre maison et décorez-là avec ce que 

vous avez. Préparez vous à vivre les jours saints avec foi, confiance, amour ! C’est ce que 

Dieu attend de vous, et non pas des lamentations parce que vous ne pourrez pas être 

physiquement présent aux célébrations. Montrez à Dieu votre fidélité malgré les 

évènements et priez. 

Bonne semaine sainte ! Que la grâce de Dieu vous soit donnée. 

 

Vous pouvez suivre les offices et messes en direct (ou différé) sur 

@basiliquendlnancy 
(ces offices ne sont pas accessibles au public, la basilique est fermée durant ces offices) 

 

La semaine sainte : 

Lundi, mardi et mercredi saints : 8h45 laudes et messe 

Jeudi saint 19h00 Messe de la Cène, adoration jusque 22h (l’adoration sera en direct de 

21h30 à 22h) 

Vendredi saint 15h00 Chemin de croix  19h00 Office de la Passion 

Samedi saint 21h00 Veillée Pascale 

Dimanche de Pâques 8h30 Laudes, 10h30 Messe, 18h00 Adoration et vêpres 

Vous pouvez aussi déposer des intentions de prières ou des demandes de messes, et faire 

allumer un cierge à vos intentions, pour cela rendez-vous sur le site internet. 

 

Le Père Aubry célébrera à St Léon les offices de la semaine sainte (non accessible au 

public) nous serons en union avec lui. 
 
 
 

                     iDANS NOTRE DIOCESE (www.catholique-nancy.fr) 
 

 

Vous pouvez aussi suivre les offices du séminaire de Lorraine, des paroisses 

Notre-Dame de Bonne Nouvelle, Charles de Foucauld ou encore des 

dominicains. Pour vous connecter, consultez le site www.catholique-nancy.fr 
 
 

 

 
 

 

http://www.catholique-nancy.fr/

